
ACT A

Vol. XIX

PAL A EON T 0 LOG 1 C A

1974

ROMAN KOZLOWSKI

POLONICA

NO. 4

DECOUVERTE DES OEUFS DE POLYCHÈTES DANS L'ORDOVICIEN

Sommaire. - Dans les blocs erratiques ordoviciens de provenance baltique on trouve
en Pologne d'abondants et de très variés fossiles auxquels ont été consacrées plusieurs
études des paléontologistes polonais. Dernièrement, associés à d'abondants restes
d'appareils masticateurs d'Annélides Polychètes (scolécodontes), le présent auteur
a découvert des agglomérations d'oeufs de ces animaux.

INTRODUCTION

Dans les blocs calcaires ordoviciens d'origine glaciaire et de provenance
baltique on trouve en Pologne de riches et variées associations fauniques.
Les études de ces matériaux initiées par le présent auteur en 1950 sont
continuées depuis ce temps-là par lui et ses collaborateurs. Les résultats
de ces études ont été présentés dans de nombreuses publications con­
sacrées aux Graptolites, Polychètes, Conulaires, Hydroïdes, Chitinozoaires,
Ptérobranches, Conodontes, Acritarches et aux différents organismes pro­
blématiques.

Les blocs desquels ont été extraits ces organismes ordoviciens si variés,
étaient calcaires et à leur pr~aration on avait appliqué exclusivement
des méthodes chimiques en les dissolvant dans les acides chlorhydrique
et acétique. Dans ces conditions on n'en pouvait extraire les organismes
à squelette calcaire, à moins que celui-ci n'ait subi une modification se­
condaire telle que la silicification, pyritisation ou, exceptionellement,
phosphatisation. Pour cette raison, les fossiles étudiés jusqufici étaient
ceux qui avaient un squelette organique (Graptolites, Ptérobranches,
Hydroïdes, Chitinozoaires, Acritarches) ou phosphaté (Conulaires, Cono­
dontes, organismes problématiques).

Les blocs erratiques exploités consistent, en général, en calcaires très
compacts et durs, lesquels, d'après les Graptolites qu'ils fournissent,
peuvent être attribués pour la plupart au Caradoc. Ne sont pas rares non
plus des blocs consistant en calcaire pélitique qui fournissent souvent le
graptolite Orthograptus gracilis (Roemer) et qui sont attribuables à l'étage
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ashgillien. En général cependant, pour la plupart des blocs utilisés, l'âge
exact ne pourra être établi qu'à la suite d'une étude des Conodontes qui
s'y présentent souvent en abondance. Cela n'a pas encore été fait.

Les blocs erratiques ordoviciens se trouvent dans de différentes régions
de la Pologne. On en trouve une profusion sur la Côte Baltique. Mais là,
ce sont presque toujours des galets secondairement roulés, qui ne dé­
passent que rarement les dimensions d'une poignée. Par contre, dans la
Pologne Centrale, en particulier dans la vallée de la Vistule, surtout dans
l'espace entre Zakroczym et Wyszogr6d, on trouve de grands blocs, pesant
parfois jusqu'à 100 kg, et même plus. Particulièrement nombreux ont été
des matériaux paléontologiques préparés à partir de ces blocs, recueillis
surtout dans la localité Mochty où sont exploitées les argiles morainiques
pour la briqueterie.

CARACTf.:RISTIQUE DES OEUFS

Avec les scolécodontes et parfois avec les appareils masticateurs
entiers des Polychètes, on trouve aussi des glomérules organiques d'un
brun plus ou moins foncé, à structure finement granuleuse. Examinés
à la loupe binoculaire, ces glomérules se montrent composés de très fines
vésicules, agglutinées par une substance brunâtre. Ils se laissent facile­
ment décolorer dans la solution de Schulze, devenant ensuite entièrement
transparents (Pl. l, fig. 1). On peut constater donc que les vésicules, dont
sont composées les glomérules, sont incolores, tandis que la substance,
dont elles sont collées, devient jaune-claire.

L'association constante de ces glomérules avec les éléments des appa­
reils masticateurs des Polychètes, ainsi que leur aspect général et leur
structure, ne peuvent pas être mis en doute en ce qu'ils correspondent
aux fragments d'essaimages des Annélides Polychètes. Les vésicules dont
ils sont composés correspondent à des oeufs, et la substance qui l'agglu­
tine - au mucus unissant le plus souvent les oeufs des Polychètes récents.
Les minces parois cuticuleuses des vésicules sont probablement consti­
tuées par la même substance organique, dont sont composés les éléments
constitutifs des appareils masticateurs des Polychètes.

Les dimensions des oeufs ordoviciens varient dans un même glomérule
entre 0,01 et 0,04 mm. S'ils ne sont pas déformés, ils sont le plus souvent
ellipsoïdaux, mais souvent aussi sphériques.

Les oeufs des Polychètes récents, d'après différents auteurs, sont de
dimensions variables. Chez Sphaerosyllis hystrix leur diamètre moyen est
de 0,14 mm (Gravier, 1923, p. 187) et chez Eteone gaini Gravier - en
moyenne de 0,3 mm (l.e., p. 216). La grandeur des oeufs dans l'essaimage
d'un même individu présente du reste d'assez grandes oscillations. Par
exemple, chez Euniee antennata Sav., dont le matériel m'a été gracieuse-
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ment fourni par Mme le Professeur G. Hartmann (Hambourg), leur diamètre
varie entre 0,03 et 0,07 mm.

Le nombre d'oeufs produits par de différents représentants des Po­
lychètes dépend probablement de la grandeur de l'animal. Chez le géant
Arenicola cristata Simpson le nombre d'oeufs dans un essaimage atteint
plusieurs centaines de milliers (Gravier, 1923, p. 176).

Les échantillons des oeufs des Polychètes ordoviciens ici étudiés con­
sistent toujours seulement en fragments de quelques grands aggloméra­
tions. Pourtant, même dans des glomérules de 1 mm, le nombre d'oeufs
atteint plusieurs centaines. Dans ces glomérules on peut souvent observer
une tendance plus ou moins nette d'une disposition en rangées. Il en ré­
sulte qu'en désagrégeant ces glomérules au moyen d'une fine aiguille, on
peut souvent séparer des rangées rectilignes d'oeufs liés bout à bout par
le mucus (Pl. l, figs 3, 4).

Grâce à la découverte, pour la première fois, des oeufs de Polychètes
à l'état fossile, ne se distinguant pas essentiellement de ceux qui consti­
tuent les pontes des représentants actuels de ces animaux, et leur asso­
ciation constante avec les éléments des appareils masticateurs appartenant
au groupe des Eunicea, il est probable que ces oeufs étaient déposés par
les représentants de ce groupe de Polychètes. Les Eunicea étaient déjà
très diffèrenciés à l'Ordovicien (Kielan-Jaworowska, 1966) et, par consé­
quent, devaient avoir déjà un long passé.

Il y a donc des chances de les retrouver aussi dans le Cambrien,
quoique il se peut qu'ils n'aient pas encore à cette époque des appareils
masticateurs suffisamment chitinisés.

Indubitable est un grand conservatisme de ces animaux, qui à tra­
vers quelques centaines de millions d'années ne paraissent avoir subi
d'importants changements évolutifs et qui sont encore aujourd'hui riche­
ment représentés. Prenant en considération leur conservatisme morpho­
logique, il est possible que les Eunicea ordoviciens ne se distinguaient
essentiellement de leurs représentants actuels du point de vue éthologique
et pouvaient se multiplier à la manière de l'actuelle Eunice viridis pro­
duisant dans les océans ordoviciens des essaimages semblables au fameux
Palolos de l'Océan Pacifique (Fauvel, in Grassé (éd.): Traité de Zoologie,
t. V, 1959, p. 138).

REMERCIEMENTS

J'exprime mes vüs remerciements aux personnes qui m'ont aidé
à préparer le matériel pour élaborer cet article: Mme J. Skari:ynska pour
la préparation chimique, Mme M. Nowinska pour l'exécution des prépa­
rations microscopiques, M"e M. Czarnocka pour les photographies au



440 ROMAN KOZLOWSKI

microscope lumineux, et Mm. J. Szczechura pour les photographies au
microscope électronique à balayage.

Institut de PqJ,éozoologie
de lA::Cadémie Polonaise des Sciences

02-089 Warszawa, Al. Zwirki i Wigury 93
Mai, 1974

BIBLIOGRAPHIE

FAUVEL, P. 1959. Classe des Annélides Polychètes. ln: Grassé, P.-P. (éd.), Traité
de Zoologie, 5, 13-196, Paris.

)

GRAVIER, CH. 1923. Les Annélides Polychètes. - Ann. Sei. Natur., Zoologie, 2" sér.,
6, 153-247, Paris.

KIELAN-JAWOROWSKA, Z. 1966. Polychaete jaw apparatuses from Ordovician and
Silurian of Poland (Aparaty szczE:kowe wieloszczet6w z ordowiku i syluru
Polski). - Palaeont. Pol., 16, 1-152, Warszawa.

ROMAN KOZt.OWSKI

ODKRYCIE JAJ WIELOSZCZETOW W ORDOWIKU

Streszczenie

W niniejszej notatee autor podaje warunki wystE:powania oraz charakterystykE:

pewnych mikroskamienialoâci ordowickich, kt6re interpretuje jako jaja piedcienic

wieloszczet6w z grupy Eunicea.

Mikroskamienialoâci te zostaly wypreparowane chemicznie z wapiennych glaz6w

narzutowych Poiski wieku ordowickiego, pochodzenia baltyckiego.

Preparowane od r. 1950 glazy te dostarczyly dotychczas autorowi oraz jego wsp61­

pracownikom wyjlltkowo obfitych, r6znorodnych skamienialoâci, opisanych w szeregu

publikacji.

Dominujllcym elementem w tej faunie sil szczlltki piedcienic wieloszczet6w, re­

prezentowane przez elementy skladowe ich aparat6w szczE:kowych, czyli tzw. skole­

kodont6w. Wâr6d nich trafiajll siE: z rzadka nieregularne grudki organiczne brunatne,

o budowie drobnoziarnistej, do 1 mm wielkoâci. Ogilldane przy odpowiednim po-
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wi~kszeniu lupy binokularnej grudki te przedstawiajll si~ jako skupienia p~cherzy­

k6w sklejonych substancjll brunatnll. Dajll si~ one latwo odbarwié, stajllc si~ przezro­

czyste. W swietle przechodzllcym mozna w6wczas stwierdzié, ze sll one zlozone

z wielkiej ilosci bezbarwnych p~cherzyk6w elipsoidalnych lub sferycznych, srednicy

0,01-0,04 mm, sklejonych jasnoz6ltll substancjll sluzowatll. Grudki te odpowiadajll

w zupelnosci skupieniom jaj dzisiejszych wieloszczet6w, sklejonych tez najcz~sciej

sluzowatll substancjll. Poniewaz wsr6d dotychczas zbadanych wieloszczet6w ordo­

wickich dominujll szczlltki przedstawicieli grupy Eunicea, prawdopodobne si~ wy­

daje, ze do nich nalezll owe kopalne skupienia jaj.

Eunicea stanowill gruPE: wieloszczet6w wyjlltkowo konserwatywnych, kt6re kil­

kaset milion6w lat temu zrealizowaly juz zapewne budowE: ciala podobnll do ich

przedstawicieli, zyjllcych w morzach dzisiejszych, i wiodly podobny tryb zycia.

POMAH K03JIOBCKJ1

OTKPhITHE flHIJ; MHOrO~ETHHKOBhIX 'tlEPBEll B OP,lI;OBHKE

B HaCTOJI~eH 3aMeTKe aBTOp OnJ1CbIBaeT xapaKTepHbIe '1epTbI J1 YCJIOBJ1JI pac­

npocTpaHeHJ1J1 HeKOTopbIX OP,llOBJ1KCKJ1X MJ1KpOOKaMeHeJIOCTeH, npe,llCTaBJIJlIO~X, no

ero MHeHJ1IO, JlHQa MHOrO~eTJ1HKOBbIX KOJIb'laTbIX '1epBeH rpynnbI Eunicea.

PaCCMaTpJ1BaeMbIe MJ1KpOOKaMeHeJIOCTJ1 6bIJIJ1 J13BJIe'leHbI cnoc06oM XJ1MWleCKoro

npenapJ1POBaHJ1J1 J13 OP,llOBJ1KCKJ1X J13BeCTHJlKOBbIX 3ppaTJ1'lecKJ1X BaJIYHO~ 6aJITJ1H­

CKoro npOJ1CXO:lK,lIeHJ1J1, pacnpOCTpaHeHHbIX Ha TeppJ1TOpJ1J1 nOJIbWJ1.

H3Y'leHJ1e 3TJ1X 3ppaTJ1'1eCKJ1X BaJIYHOB, oC~eCTBJIJleMOe aBTopoM J1 ero COTPY,ll­

HJ1KaMJ1 C 1950 r., ,lIaJIO B03MO:lKHOCTb nOJIY'lJ1Tb J1CKJIIO'IJ1TeJIbHO 06J1JIbHbIe J1 pa3Ho­

06pa3HbIe oKaMeHeJIOCTJ1, OnJ1CaHHbIe B pJl,lle ny6JIKKaQJ1H.

npe06JIa,llaIO~J1M COCTaBHbIM KOMnOHeHTOM 3TOH cl>aYHbI JlBJIJlIOTCJI OCTaTKJ1 KOJIb'

'1aTbIX MHOrO~eTJ1HKOBbIX '1epBeH, n pe,llCTaBneHHble 3JIeMeHTaMJ1 CTpOeHMSJ J1X

'1enIOCTHbIX annapaToB - TaK Ha3bIBaeMbIX cKOneKO,llOHTOB. HHOr,l\a cpe,llJ1 HJ1X MOlK­

HO Ha6nIO,lIaTb 6ypOBaTbIe OpraHJ1'1eCKJ1e KOMO'lKJ1 HenpaBJ1nbHOH cl>OPMbI Be.lJJ1'1J1HOH

,l\0 1 MM, xapaKTepJ13YIO~J1eCJI MenK03epHJ1CTbIM cTpoeHJ1eM. B cOOTBeTCTBYIO~eM

YBenJ1'1eHJ1J1 no,ll 6J1HoKynJlpoM OHJ1 npe,llCTaBnJlIOTCJI B BJ1,l1e CKOnneHJ1J1 nY3brpbKoB,

CKneeHHbIX 6ypoBaTbIM Be~ecTBoM. OHJ1 nerKO 06ecQBe'lJ1BaIOTCJI J1 CTaHOBJlTCR npo­

3pa'lHbIMJ1. B npoxo,llJl~eM CBeTe MO:lKHO Ha6nIO,lIaTb, '1TO OHJ1 COCTOJlT J13 MHO:lKeCTBa

6ecQBeTHbIx nY3brpbKOB 3nnJ1nC0J1,l1anbHOH J1nJ1 ccl>epJ1'1eCKOH cl>OPMbI, ,l\J1aMeTpOM
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0,01-0,04 MM, CKJIeeHHbIX CBeTJI01KeJITbIM CJIH3HCTbIM BeII.\eCTBOM. PaCCMaTpHBaeMbIe

KOMKH nOJIHOCTblO COOTBeTCTBYIOT CKOnJIeHHHM HHIJ; COBpeMeHHbIX MHOrOII.\eTHHKOBbIX,

KaK npaBHJIO TaK1Ke CKJIeeHHbIX CJIH3HCTbIM BeII.\eCTBOM. Cpe.n;H H3yqeHHbIx .n;0 CHX

nop Op.n;OBHKCHKX MHOrOII.\eTHHKOBbIX 'IepBeH npe06JIa.n;alOT npe.n;CTaBHTeJIH rpynnbI

Eunicea. Ha STOM OCHOBaHHH npe.n;nOJIaraeTCH, 'ITO onHcaHHbIe CKOnJIeHHH HHIJ; npH­

Ha.n;JIe1KaT HMeHHO STOH rpynne 'IepBeH.

Eunicea npe.n;CTaJIHIOT rpynny HCKJIIO'IHTeJIbHO KOHcepBaTHBHbIX MHOrOII.\enm,·
, -

KOBbIX 'IepBeH, KOTopbIe Y1Ke COTHH MHJIJIHOHOB JIeT TOMY Ha3a.n; .n;OCTHrJIH B CBoeM

pa3BHTHH 'IepTbI CTpoeHHH, HanOMHHalOII.\He CTpoeHHe HbIHe 06HTalOII.\HX B' MOpHX

MHOrOII.\eTHHKOBbIX 'IepBeH, H BeJIH no.n;06HbIH 06pa3 1KH3HH.

EXPLICATIONS DES PLANCHES

Planche 1

Fig. 1. Glomérule d'oeufs décolorés; X 85.
Fig. 2. Lame mince d'un glomérule d'oeufs; X200.'
Figs 3 et 4. Rangées d'oeufs réunis par le mucus; X 500.
Figs S, 6 et 7. Trois groupes d'oeufs aux grossissements respectifs de 180, SOO et

600 fois, déformés à cause du dessèchement; photographies prises au mi­
croscope électronique à balayage.
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Figs 1, 2, 3, 4 phot: M. Czarnoclca
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